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Pour faciliter la lecture du document, les noms employés dans ce rapport pour désigner des fonctions, des 

métiers ou des responsabilités (expert, chercheur, enseignant-chercheur, professeur, maitre de conférences, 

ingénieur, technicien, directeur, doctorant, etc.) le sont au sens générique et ont une valeur neutre. 

 

Ce rapport est le résultat de l’évaluation du comité d’experts dont la composition est précisée ci-dessous. Les 

appréciations qu’il contient sont l’expression de la délibération indépendante et collégiale de ce comité. Les 

données chiffrées de ce rapport sont les données certifiées exactes extraites des fichiers déposés par la tutelle 

au nom de l’unité. 
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CARACTÉRISATION DE L’UNITÉ 
 

- Nom : Centre lillois d’études et de recherches sociologiques et économiques 

- Acronyme : CLERSE 

- Label et numéro : UMR 8019 CNRS 

- Composition de l’équipe de direction : M. Richard Sobel, Directeur ; M. Gilles Chantraine, Directeur-adjoint 

 

PANELS SCIENTIFIQUES DE L’UNITÉ 
 

SHS Sciences humaines et sociales 
SHS3 Le Monde social et sa diversité 
 

THÉMATIQUES DE L’UNITÉ 
 

Le Centre lillois d’études et de recherches sociologiques et économiques développe des recherches en 

économie, sociologie, anthropologie et démographie autour d’une bannière commune, la socio-économie. 

Cela s’est traduit historiquement par une appréhension de l’économie dans son « imbrication sociale » et une 

démarche sociologique remettant en question les dynamiques économiques. Cette unité a affirmé son 

pluralisme et sa singularité lors de son quarantième anniversaire et à travers l’accueil des colloques de 

l’association française de sociologie (AFS) en 2021, de l’association française d’économie politique (AFEP) et 

du réseau international sur les organisations et le développement durable (RIODD) en 2023. Ce pluralisme se 

prolonge dans l’enseignement, dans le cadre d’une « faculté de sciences économiques et sociales et des 

territoires » (FASEST), prototype d’une pluridisciplinarité très innovante. 

 

La recherche de l’unité s’organise, sur cette base, autour de trois axes : 

L’axe 1, Ancrages et Dynamiques Comparés du Politique, envisage le politique dans un sens large à travers 

notamment des objets tels que ville et question urbaine, santé et corps, genre et rapports sociaux de sexe, mais 

aussi déviance, délinquance et prison. Il croise des regards d’anthropologie sur des terrains éloignés couvrant 

trois continents (Asie, Afrique, Amérique latine), ainsi que des approches sociologiques sur des terrains plus 

proches. Il devient « ordres et désordres » dans le prochain quinquennat. 

L’axe 2, Mondes du travail, Mondes Privés, porte sur trois grands ensembles. Le premier renvoie au travail à 

travers le terrain de la logistique, des services dans le nettoyage ou des activités de subsistance des classes 

populaires marginalisées. Le deuxième se situe sur le terrain de l’emploi et de la formation professionnelle. Le 

troisième analyse les frontières du travail, sur les terrains de l’accompagnement des mineurs isolés, sur celui de 

l’agriculture biologique, ou encore celui des frontières du salariat en Afrique. Cet axe croise des approches 

sociologiques et économiques. 

L’axe 3, Économies et sociétés : développement, richesse, innovation, régulation, se déploie sur quatre terrains. 

Le premier est le rapport entre capitalisme financier et État social, appréhendé dans une perspective 

postkeynésienne. Le deuxième est l’histoire de la pensée économique et sociologique. Le troisième croise 

service, innovation, travail et entrepreneuriat. Le quatrième croise territoire et développement durable. Cet axe 

est surtout porté par des économistes, mais hétérodoxes, au carrefour, pour certains, entre théorie de la 

régulation et économie des conventions. 

 

Il est prévu dans le prochain quinquennat deux programmes transversaux, un programme Genre et sociétés, un 

programme Écologies et Sociétés. 

 

HISTORIQUE ET LOCALISATION GÉOGRAPHIQUE DE L’UNITÉ  
 

Le quarantième anniversaire du Clersé a donné lieu à une socio-histoire, retraçant la constitution et le 

fonctionnement de cette unité dans les dynamiques plus générales du monde de la recherche en France. UMR 

depuis 2008, le Clersé a deux tutelles, le CNRS et l’Université de Lille. Il se situe dans une perspective 

pluridisciplinaire depuis ses débuts, en liant économie, sociologie, anthropologie et démographie. Il accueille 

en son sein une antenne du CEREQ depuis les années 1980. 

 

Ses locaux se situent sur le campus de Villeneuve d’Asq à vocation scientifique, construit dans les années 1970. 
La plus grande partie des membres du Clersé appartiennent, pour leur activité d’enseignement, à la « Faculté 

des sciences économiques et sociales et des territoires » (FASEST). La FASEST indique une attention analogue à 

celle du Clersé, à la relation entre économie et sociologie. Les locaux du Clersé sont rassemblés sur une même 

localisation, en articulant un bâtiment de recherche, des bureaux de chercheurs et des personnels d’appui à 

la recherche, à un bâtiment proche affecté à l’accueil des doctorants. 

 

Dans le quinquennat sous évaluation, l’unité a dû affronter la pandémie, avec une alternance de confinements 

et de déconfinements, qui s’est traduite notamment par un effondrement des déplacements scientifiques tant 

nationaux qu’internationaux. Cela a également accentué la multiplication des risques de situations d’isolement, 
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en particulier pour les personnels les plus précaires comme, par exemple, les doctorants, ainsi que le 

développement du télétravail. 
 

ENVIRONNEMENT DE RECHERCHE DE L’UNITÉ 
 

Le Clersé entretient de nombreuses relations avec ce que l’on pourrait nommer son « environnement » de 

recherche. Cela se manifeste tout d’abord par des relations institutionnelles. Outre la FASEST qui est l’institution de 

rattachement de près de 80 % de ses membres, et le CEREQ dont il accueille une antenne régionale, le Clersé 

entretient des relations fonctionnelles avec d’autres composantes de l’Université de Lille (Polytech, Inspé Lille 

Hauts-de-France, faculté des langues, cultures et sociétés et Sciences Po Lille), d’autres universités (Reims, Artois, 

Paris-Créteil) et l’Institut mines Télécom Lille Douai et l’École nationale de la protection judiciaire de la Jeunesse. 

Cela se traduit également par des coopérations avec d’autres laboratoires en SHS (CERAPS, TVES, CériES, IHRIS, 

STL, LEM) et au-delà, avec des unités de sciences expérimentales sous l’impulsion notamment des AAP de 

l’Université de Lille. Il s’y ajoute une implication forte dans les activités et l’administration de la Maison européenne 

des sciences humaines et sociales (MESHS) de Lille. 

 

Par ailleurs, le Clersé et ses membres participent depuis longtemps et, durant ce mandat, ont continué à 

s’impliquer fortement dans l’administration de l’Université de Lille, en accompagnant ainsi sa constitution 

intervenue durant le quinquennat à l’étude, à ces différents niveaux : dans l’équipe de direction ; dans le pilotage 

de l’i-site devenu « Initiative d’Excellence » de l’Université de Lille ; dans les conseils centraux (conseil scientifique, 

conseil de la formation et de la vie étudiante) ; au niveau des UFR, au niveau de la direction de l’ED SESAM et 

bien sûr aussi au niveau des diplômes. L’implication du Clersé au niveau de l’université passe aussi par la 

mobilisation directe de l’expertise scientifique de ses membres pour nourrir la réflexion de l’université sur tel ou tel 

aspect de sa politique (enquête « santé au travail à l’université », pilotée par des chercheurs et enseignants-

chercheurs de l’axe 2 du Clersé ; financement d’une thèse de doctorat sur l’évaluation du dispositif de l’Université 

de Lille « À vous le Sup ! »). 

 

Dans une activité tournée vers la recherche de financement et le service de l’intérêt général, il faut noter des 

relations importantes avec le Conseil régional, la Métropole européenne de Lille, les acteurs de l’économie 

sociale et solidaire ou encore des entités étatiques comme la DARES, la CNF, la DREETS. Cette implication se 

traduit par la réponse à des appels à projets, tout autant que par le suivi d’initiatives telles que la mise en place 

d’indicateurs ou des expérimentations (comme « Territoire Zéro Chômeurs de Longue Durée »). 
 

EFFECTIFS DE L’UNITÉ : en personnes physiques au 31/12/2023 
 

Catégories de personnel Effectifs 

Professeurs et assimilés 21 

Maitres de conférences et assimilés 54 

Directeurs de recherche et assimilés 2 

Chargés de recherche et assimilés 7 

Personnels d’appui à la recherche 9 

Sous-total personnels permanents en activité 93 

Enseignants-chercheurs et chercheurs non 

permanents et assimilés 

12 

Personnels d’appui non permanents 0 

Post-doctorants 0 

Doctorants 71 

Sous-total personnels non permanents en 

activité 

83 

Total personnels 176 

 

 

 

 

 



 

6 

 

RÉPARTITION DES PERMANENTS DE L’UNITÉ PAR EMPLOYEUR : en personnes physiques 

au 31/12/2023. Les employeurs non tutelles sont regroupés sous l’intitulé « autres ».  
 

Nom de l’employeur EC C PAR 

U LILLE 70 0 3 

CNRS 0 8 6 

Autres 5 1 0 

Total personnels 75 9 9 

 

AVIS GLOBAL 
 

Le Clersé, une UMR pluridisciplinaire de 75 enseignants-chercheurs, de 9 chercheurs EPST et de 71 doctorants, 

est un pôle régional pour les SHS qui fait référence par ses travaux dans les domaines de la délinquance, des 

activités de service, du travail/emploi, de l’économie hétérodoxe et de l’histoire de la pensée économique. La 

structuration en trois axes se confirme et prolonge ces thématiques historiques. Il en résulte une ambition 

scientifique élevée, que confortent des manifestations scientifiques de grande ampleur (colloques, AFEP, AFS 

et RIODD). 

 

Les ressources financières permettent une activité scientifique de grande qualité, grâce notamment à la part 

des budgets des contrats en augmentation constante depuis les années 1990. Le budget commun permet de 

financer missions, documentations, logiciels à hauteur de 1500 €/an/membre. Les quelque 3,4 M€ sur contrat 

témoignent de la réussite de l’unité dans la réponse à des AAP. 

 

Concernant les enseignants-chercheurs et les chercheurs, le Clersé est soutenu par ses deux tutelles. Deux 

chargés de recherche CNRS (sociologie et anthropologie) ont été affectés au laboratoire en 2024. Le dialogue 

de gestion avec l’Université de Lille a permis d’obtenir, sur la période d’évaluation, deux postes de PU en 

sociologie et trois postes en économie venant renforcer l’encadrement doctoral. L’appui à la recherche 

fonctionne très bien pour accueillir les nouveaux arrivants  : les doctorants sont accompagnés par une équipe 

chargée des « affaires doctorales » sous la responsabilité de deux membres permanents et de deux 

représentants des doctorants. 

 

La direction veille à une gouvernance collective. Le CDL (selon la parité hommes/femmes et 

économie/sociologie) se réunit mensuellement. Deux assemblées générales annuelles permettent d’accueillir 

les nouveaux membres, de transmettre des informations, de consulter les membres sur des dossiers stratégiques. 

Une salle de convivialité fonctionne comme lieu de rencontres ouvert, fédérateur et prolonge la vie scientifique 

au-delà des nombreux séminaires récurrents du Clersé. Le changement de direction s’opère en concertation 

dans le souci de la continuité des projets. 

 

L’unité est très attractive : trois congrès d’économie et de sociologie ; deux revues de premier plan hébergées 

(RFSE, DDT) et direction de la RFS ; quinze professeurs invités de dix pays, de trois continents. Le Clersé est très 

impliqué dans la plateforme universitaire de données de Lille (PUDL). 

 

La production du laboratoire est importante, régulière et de qualité, avec, notamment, 557 articles de revue à 

comité de lecture durant la période. Le dossier de publications témoigne d’un équilibre entre publications 

disciplinaires et interdisciplinaires et de la volonté d’améliorer la qualité des supports, même si l’effort doit être 

poursuivi, à l’international en particulier. Les doctorants participent activement au dynamisme scientifique avec 

l’appui de dispositifs propres. L’engagement dans la science ouverte est manifeste. La pluridisciplinarité devrait 

conduire à un équilibrage entre les disciplines en matière de publications. 

 

Le Clersé est très actif sur le plan des recherches menées en lien et à la demande d’acteurs de la société civile, 

de l’ESS et de collectivités territoriales et d’État. Il l’est aussi dans la diffusion, vers un large public, des résultats 

de ses recherches à travers podcasts, expertises, publications et interventions médiatiques et sur les réseaux 

sociaux. Notons néanmoins le manque de partenariats avec les acteurs économiques (entreprises) et une 

diffusion des travaux essentiellement sur le plan national et surtout régional, quasiment pas à l’international. 

 

Quarante ans après sa création, le Clersé a réussi à construire un espace cohérent d’échange et de 

coopération pluridisciplinaire, à partir d’un dialogue entre sociologie et économie qu’il est le seul en France, à 

ce jour, à avoir poussé aussi loin dans la recherche. Fortement impliquée dans l’enseignement, l’unité a su 

valoriser la synergie entre recherche et formation pour développer des travaux de grande qualité sur des 

questions au cœur des dynamiques économiques et sociales, en France et à l’international. 
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ÉVALUATION DÉTAILLÉE DE L’UNITÉ 

 

A — PRISE EN COMPTE DES RECOMMANDATIONS DU PRÉCÉDENT 

RAPPORT 
 

1. Meilleure visibilité des collaborations inter et pluridisciplinaires, en mettant l’accent sur une meilleure visibilité 

de la socio-économie. Le Clersé a engagé une dynamique de co-production qui s’est manifestée par des 

articles et chapitres coécrits par des sociologues et des économistes, des codirections de numéros de revues 

et d’ouvrages, des co-encadrements de thèses, des communications et montages de manifestations 

scientifiques, en s’appuyant notamment sur une multiplication des interactions favorisée par un aménagement 

des lieux. 

 
2. Articles en anglais. Les membres du Clersé ont publié 147 articles en anglais dans des revues à comité de 

lecture de référence, avec une politique proactive de soutien à la traduction. 

 
3. Risque de dispersion lié à la diversité des recherches contractuelles. L’engagement dans les recherches 

contractuelles est structuré par les axes de recherche, et s’appuie largement sur les AAP de l’I-Site pour éviter 

la dispersion. 

 
4. Développer la visibilité des travaux à visée citoyenne. Le Clersé a augmenté la visibilité de ses travaux en 

multipliant des formes d’expression dans la presse, mais aussi par des séries de podcasts dont la série FRESQUES. 

 
5. Difficulté à recruter des chercheurs CNRS. Outre un recrutement en 2021, il faut noter l’arrivée de deux 

chargés de recherche (sections 36 et 38) en octobre 2024 dont le comité 2024 a pris connaissance lors de sa 

visite. 

 
6. Le site internet du laboratoire. Le site internet a été considérablement remanié en reprenant le visuel réalisé 

à l’occasion du quarantième anniversaire. 

 
7. Des bureaux pour tous les doctorants. Si les doctorants disposent de bureaux dans un bâtiment spécifique, la 

direction du laboratoire ne peut pas garantir un bureau pour tous. 

 
8. La restructuration en trois axes ne porte-t-elle pas atteinte à l’unité du laboratoire ? Cette dimension 

problématique a conduit à poursuivre la structuration en trois axes synthétiques, en misant sur de grands 

événements fédérateurs comme les colloques AFEP, AFS et RIODD, pour entretenir le sentiment 

d’appartenance. 
 

B — DOMAINES D’ÉVALUATION 
 

 

DOMAINE 1 : PROFIL, RESSOURCES ET ORGANISATION DE L’UNITÉ 
 

Appréciation sur les objectifs scientifiques de l’unité 
 

Le Clersé, unité pluridisciplinaire de 75 enseignants-chercheurs, de neuf chercheurs EPST et de 71 doctorants, 

est un pôle régional pour les SHS qui fait référence par ses travaux dans les domaines notamment de la 

délinquance, des activités de service, du travail/emploi, des inégalités, de l’économie hétérodoxe et de 

l’histoire de la pensée économique. La structuration en trois axes se confirme et prolonge les thématiques 

historiques du laboratoire. Il en résulte une ambition scientifique élevée, que confortent des manifestations 

scientifiques de grande ampleur (colloques, AFEP, AFS et RIODD). 
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Appréciation sur les ressources de l’unité 
 

Les ressources financières soutiennent une activité scientifique de grande qualité, avec une part du budget 

des contrats en augmentation constante depuis les années 1990. Le budget commun permet de financer 

missions, documentations et logiciels à hauteur de 1500 €/an/membre. Concernant les enseignants-

chercheurs et les chercheurs, le Clersé est soutenu par ses deux tutelles. Deux chargés de recherche CNRS 

(sociologie et anthropologie) ont été affectés au laboratoire en 2024. Le dialogue de gestion avec 

l’Université de Lille a permis d’obtenir, sur la période d’évaluation, deux postes de PU en sociologie et trois 

postes en économie venant renforcer l’encadrement doctoral. 
 

 

Appréciation sur le fonctionnement de l’unité 
 

La direction veille à une gouvernance collective. Le CDL (selon la parité hommes/femmes et 

économie/sociologie) se réunit mensuellement. Deux assemblées générales annuelles permettent 

d’accueillir les nouveaux membres, de transmettre des informations, de consulter les membres sur des dossiers 

stratégiques. Une salle de convivialité fonctionne comme lieu de rencontres ouvert, fédérateur et prolonge 

la vie scientifique au-delà des nombreux séminaires récurrents du Clersé. Le changement de direction 

s’opère en concertation dans le souci de la continuité des projets. 
 

 

1/ L’unité s’est assigné des objectifs scientifiques pertinents. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte 
 

Le Clersé s’est attaché à faire fonctionner sa structuration en trois axes, à développer l’activité propre à chaque 

axe — sous la forme de séminaires réguliers — et à permettre l’interaction des axes entre eux. En s’appuyant sur 

cette organisation et sur une pratique reconnue de l’interdisciplinarité, le Clersé entend approfondir le dialogue 

entre les axes avec l’ajout de deux problématiques transversales « Écologie et sociétés » et « Genre et sociétés ». 

 

Sans remettre en question l’organisation existante, les trois axes demeurant le lieu de production et de dialogue 

scientifiques des membres du Clersé, les deux problématiques transversales sont plutôt appelées à s’appuyer 

sur des collaborations déjà existantes et à en générer de nouvelles, à susciter l’élaboration de réponses 

communes à des appels à projets, à fédérer des travaux qui sont pour le moment conduits de façon séparée 

au sein des différents axes.  

 

La construction des deux problématiques transversales a reposé sur un travail collectif débuté au niveau de 

chaque axe et poursuivi en assemblée générale. Le CDL a été le lieu de pilotage de cette politique. Cette 

nouvelle organisation et les perspectives scientifiques qu’elle sous-tend s’articulent très directement à la 

structuration du projet scientifique de l’Université de Lille : construction de l’Institut des transitions écologiques et 

sociales de l’université, Chaire « Socio-Économie des communs », Cross Disciplinary Project. 

 

Points faibles et risques liés au contexte 
 

Les deux problématiques transversales « Écologie et sociétés » et « Genre et sociétés » apparaissent certes 

pertinentes, mais devront être mieux articulées à terme aux axes structurants du laboratoire. De plus, les 

recherches produites dans ces problématiques transversales restent encore à s’implanter au sein des travaux 

déjà existants sur ces thématiques tant en sociologie qu’en économie. 

 

Cet objectif de transversalité ne doit pas affaiblir l’identité du laboratoire liée aux travaux centraux sur travail, 

emploi, inégalités et questions économiques. Le Clersé est notamment identifié comme contributeur central 

aux débats concernant l’économie sociale et solidaire, les frontières entre économie profitable et non 

profitable, mais l’élargissement du projet général de l’unité à des thématiques nouvelles risque de mettre un 

peu en sourdine certains axes et questionnements fondateurs du laboratoire. 

 

2/ L’unité dispose de ressources adaptées à son profil d’activités et à son 

environnement de recherche et les mobilise. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte 
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En plus des dépenses de fonctionnement, de missions, d’événements scientifiques, le Clersé est à même de 

mobiliser ses ressources pour financer des projets collectifs de l’unité, par exemple le financement d’une IGE 

associée à la recherche sur l’histoire du laboratoire (40 ans du Clersé), ou l’étude de son empreinte carbone 

incluant le recrutement d’une stagiaire sur le projet. 

 

L’unité bénéficie d’une équipe d’appui à la recherche dynamique et très investie de 6,8 ETP affectés sur des 

fonctions de gestion administrative, d’assistance informatique, de communication/valorisation de la recherche, 

d’appui au montage de projets : un gestionnaire est en partie affecté aux affaires doctorales, une chargée de 

valorisation anime la série de podcast « Fresques » et dynamise ainsi la diffusion des travaux de l’unité, une IR en 

analyse de données, forme les chercheurs, enseignants-chercheurs et doctorants à la question RGPD, pré instruit 

des projets. L’équipe d’appui contribue efficacement et de manière complémentaire à la communication 

interne et externe de l’unité (Clersé infos, mise à jour du site Web). 

 

Les membres (chercheurs, enseignants-chercheurs et doctorants) et personnel administratif participent 

activement aux projets et aux instances de l’établissement : membre du bureau du HUB « CSPM », direction de 

la PUDL, direction de l’École doctorale SESAM, doctorants représentants à l’ED, participation au réseau RGPD 

ULille. Ces investissements dans l’environnement de recherche ont des retombées concrètes sur le dynamisme 

des recherches du Clersé. 

 

Points faibles et risques liés au contexte 
 

L’équipe des trois gestionnaires est fragilisée. Certaines ont des problèmes de santé qui nécessitent des arrêts 

maladie ou des aménagements de leur travail (télétravail d’au moins 3 jours). Le secrétariat n’est plus ouvert 

tous les jours. Par ailleurs, dans ce contexte, l’équipe gestionnaire perd un membre dans le prochain contrat, 

ce qui alerte sur ses conditions de réalisation, en particulier si le Clersé était amené à porter davantage de 

contrats de recherche et des contrats internationaux. 

  

Les efforts faits pour relancer une vie de laboratoire après le confinement — séminaire en présentiel, moments 

de convivialité — ont davantage encore mis en évidence l’insuffisance des locaux pour la taille de l’unité 

(bureaux partagés jusqu’à cinq postes) et mal isolés (importants problèmes de chauffage, bruit des travaux sur 

le campus). Cela affecte les conditions de travail en présentiel. 

 

3/ Les pratiques de l’unité sont conformes aux règles et aux directives définies 

par ses tutelles en matière de gestion des ressources humaines, de sécurité, 

d’environnement, de protocoles éthiques et de protection des données 

ainsi que du patrimoine scientifique. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte 
 

Le Clersé a mis en place une politique active de sensibilisation en matière environnementale et s’est par ailleurs 

engagé dans une démarche bas-carbone (arrêts des gobelets jetables, végétarisme, réduction des 

déplacements notamment). Il a effectué un premier bilan de ses émissions de gaz à effet de serre. Il a 

également nommé une référente « zéro carbone ».  

 

En matière de parité hommes/femmes, l’unité a mis en place une politique de financement des événements 

scientifiques attentive à la parité des comités d’organisation et dans la composition des programmes. Par 

ailleurs, le Clersé bénéficie d’une correspondante RGPD à même de contribuer à pré-instruire les projets de 

recherche, en particulier ceux nécessitant une analyse d’impact sur la vie privée. Enfin, la fonction d’assistant 

de prévention est prise au sérieux et valorisée dans l’unité. La formation des agents dans leur domaine 

professionnel est encouragée avec un objectif minimum d’une formation par agent et par an. 

 

La politique d’incitation engagée par la direction en direction des membres du laboratoire concernant le dépôt 

de documents sur HAL a permis le passage de 179 dépôts en 2022 à 504 dépôts en 2023. Les enseignants-

chercheurs et les chercheurs ont bénéficié du soutien de la référente science ouverte. 

 

Points faibles et risques liés au contexte 
 

Le comité ne voit aucun point faible à mentionner.  
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DOMAINE 2 : ATTRACTIVITÉ 
 

Appréciation sur l’attractivité de l’unité  
 

L’unité est très attractive, comme en témoignent l’organisation de colloques nationaux, l’édition de revues 

et l’invitation de professeurs de dix pays différents. Les doctorants sont accompagnés efficacement par une 

équipe chargée des « affaires doctorales ». Il faut noter l’arrivée de deux chargés de recherche (sections 36 

et 38) en octobre 2024. La part des contrats témoigne de la mobilisation pour répondre à des appels à 

projets. 

 

Le Clersé est très impliqué dans la PUDL. L’engagement dans la recherche européenne reste par contre 

limité, sans portage de projet. 
  

 

1/ L’unité est attractive par son rayonnement scientifique et s’insère dans 

l’espace européen de la recherche. 
 

2/ L’unité est attractive par la qualité de sa politique d’accompagnement des 

personnels. 

 

3/ L’unité est attractive par la reconnaissance de ses succès à des appels à 

projets compétitifs. 

 

4/ L’unité est attractive par la qualité de ses équipements et de ses 

compétences techniques. 

 

Points forts et possibilités liées au contexte pour les quatre références ci-dessus 
 

1/ L’unité est attractive par son rayonnement scientifique et s’insère dans l’espace européen de la recherche. 

L’unité s’appuie sur un rayonnement scientifique large. Durant la période de référence, le Clersé a porté 

l’organisation de plusieurs évènements scientifiques nationaux et internationaux, dont deux congrès annuels 

structurants en économie et en sociologie (Congrès de l’AFEP en 2019 et congrès de l’AFS en 2021). Il s’agit par 

ailleurs d’une unité dont les membres sont fortement investis dans des activités éditoriales, permettant entre 

autres, de faire exister des revues francophones à comité de lecture hébergées au Clersé. On peut également 

noter les six prix de thèse nationaux remportés par des doctorants du Clersé. Enfin, l’UR a accueilli 

quinze professeurs invités durant la période, originaire d’universités situées dans dix pays différents, 

principalement en Europe, Amérique du Sud et Amérique du Nord. 

  

2/ L’unité est attractive par la qualité de sa politique d’accompagnement des personnels. 

Le Clersé présente un dispositif d’accueil performant avec la présence d’une équipe d’appui à la recherche 

relativement conséquente (6 IT et 2 PAR) et bien organisée, en fournissant un document (Abécédaire du Clersé) 

régulièrement mis à jour à destination des nouveaux arrivants qui contient l’ensemble des informations utiles 

pour se familiariser avec l’environnement de travail du laboratoire. L’équipe d’appui à la recherche permet 

l’accompagnement des personnels sur la gestion administrative des missions et des projets de recherche, la 

veille et l’accompagnement sur appels à projets, les activités éditoriales, la valorisation de la recherche, la 

médiation scientifique et la qualité du site internet, la gestion des données et la conformité au RGPD, la gestion 

du parc informatique. 

 

On note également la politique active menée par le laboratoire sur le plan de l’accueil, de l’inclusion et de 

l’accompagnement des doctorants, notamment par la constitution d’une équipe chargée des affaires 

doctorales (2 représentants des doctorants, 2 responsables enseignants-chercheurs titulaires et 1 responsable 

administratif). 66 % des doctorants sont financés, parmi lesquels on compte des étudiants venus d’autres 

universités. 

 

Le nombre important de candidatures au CNRS que le Clersé accompagne indique là aussi une très forte 

attractivité, reconnue par l’arrivée récente de deux CR. 
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3/ L’unité est attractive par la reconnaissance de ses succès à des appels à projets compétitifs. 

 Au cours de la période de référence, le Clersé a obtenu près de 3,4 M€ de financement sur contrat, ce qui 

témoigne du dynamisme du collectif et de sa capacité à se mobiliser pour répondre à des appels à projets de 

différentes natures et avec une variété importante de partenaires, sur le territoire, à l’échelle nationale et 

internationale. L’unité s’est particulièrement mobilisée sur les réponses aux AAP de l’Initiative d’Excellence de 

l’Université de Lille (ex i-site). Le Laboratoire est impliqué durant la période dans dix contrats de recherche avec 

un financement supérieur à 40 k€. Des titulaires du Clersé sont porteurs de deux projets financés par l’ANR et 

coordinateurs d’un Work Package sur deux projets européens (Horizon Europe et H2020). 

 

Le Laboratoire est également très actif dans la réponse à des AAP et la construction de projet en lien avec les 

collectivités locales et la société civile (associations, syndicats et fondations). Ces succès obtenus ont bénéficié 

d’un renforcement de la politique du laboratoire en matière d’appui au montage de projet durant la période 

de référence (mobilisation de l’équipe d’appui à la recherche ; moyens matériels ; aide à la traduction). Ce 

dispositif interne au laboratoire se voit par ailleurs renforcé par l’accompagnement des tutelles et notamment 

par la création d’une « Cellule Européenne » au sein de l’Université de Lille. 

 

Ces projets se traduisent fréquemment par une forte implication collective, comme dans le cas de l’ANR KAPPA 

dont le WP5 fait intervenir de nombreux membres du Clersé. Ils peuvent également aboutir à des structurations 

plus larges et plus durables, comme dans le cas du projet Territoire Zéro Chômeur pour la DARES (2018-2021) qui 

s’est prolongé par la constitution d’un réseau national prospectif (RESTEZ). 

  

4/ L’unité est attractive par la qualité de ses équipements et de ses compétences techniques. 

Le Clersé est très fortement impliqué dans la plateforme universitaire de données de Lille (PUDL), permettant à 

ses personnels titulaires de bénéficier d’une plateforme facilitant l’accès et l’utilisation de données mobilisables 

pour des recherches en SHS. Le laboratoire est également associé à l’Institut fédératif de recherche sur le 

renouveau des territoires (IF2RT) qui facilite l’implication des chercheurs du laboratoire pour l’analyse et la 

compréhension des problématiques spécifiques aux enjeux de transition dans la région des Hauts-de-France. 

 

L’attractivité de l’UMR liée aux croisements de la sociologie, de l’économie et de l’anthropologie est renforcée 

par une offre d’enseignement et de formation originale qui s’appuie sur les apports spécifiques et l’originalité 

des objets et des démarches de recherche de l’équipe (double licence sociologie/économie et gestion ; 

masters économie et management public ; Économie du travail et des ressources humaines ; Innovation, 

entreprise et société, Sociologie) 

 

Points faibles et risques liés au contexte pour les quatre références ci-dessus  
 

1/ L’unité est attractive par son rayonnement scientifique et s’insère dans l’espace européen de la recherche. 

L’unité profite d’une proximité avec des équipes situées en Belgique, non seulement du point de vue 

géographique, mais aussi en matière de démarches scientifiques en SHS ou encore autour de certaines 

thématiques (environnement et transition, ESS). Néanmoins, ces proximités ne semblent pas se traduire par des 

collaborations ou des synergies qui renforceraient le rayonnement européen des travaux des membres de 

l’UMR. 

  

2/ L’unité est attractive par la qualité de sa politique d’accompagnement des personnels. 

L’équipe d’appui à la recherche, bien que très complémentaire et investie, présente aujourd’hui des fragilités 

(arrêt maladie + départs prochains en retraite) qui pourraient impacter le fonctionnement du laboratoire dans 

les prochains mois/années et la qualité des dispositifs existants d’accompagnement des personnels chercheurs 

et enseignants-chercheurs dans la réalisation de leurs différentes missions. Il est à noter que cette équipe très 

efficace, mais sous pression, gagnerait à voir ses effectifs s’étoffer, au vu du nombre de chercheurs et du poids 

des contrats à gérer. 

 

Le relatif isolement des doctorants dans un bâtiment distinct de celui des titulaires pourrait avoir un impact sur 

leur insertion dans la dynamique scientifique du laboratoire, même si une « commission des activités doctorales » 

réunissant des chercheurs, des doctorants et des personnels PAR permet de garantir une prise en charge 

approfondie des doctorants. De plus, même si le chiffre est en progression et doit tenir compte des doctorants 

salariés, seulement 66 % des doctorants bénéficient d’un contrat doctoral. Le suivi des conditions de réalisation 

de la thèse s’appuie seulement sur les informations enregistrées dans ADUM. Les doctorants réalisant leur thèse 

à l’étranger ne sont pas associés aux activités du laboratoire (ex. pas de séminaire hybride a priori). 

  

3/ L’unité est attractive par la reconnaissance de ses succès à des appels à projets compétitifs. 

Des membres de l’unité coordonnent des Work Packages dans des projets européens (Horizon Europe : LibrarIN ; 

et H2020 : Co-VAL), mais le laboratoire demeure peu actif sur le portage de projets de recherche européens et 

internationaux (un dépôt d’ERC, sans succès en 2021). 
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4/ L’unité est attractive par la qualité de ses équipements et de ses compétences techniques. 

L’équipe de direction est très investie dans le développement et la rénovation des locaux, dans un campus 

scientifique plus large qui permet de bénéficier d’équipements tels que des salles et des amphithéâtres pour 

l’organisation de grandes manifestations. Cependant, les locaux occupés par les membres du Clersé sont 

devenus aujourd’hui exigus (bureaux partagés, jusqu’à 5 personnes/bureau) et vétustes (isolation/chauffage), 

cela pouvant affecter les conditions de travail et de collaboration. 

 

DOMAINE 3 : PRODUCTION SCIENTIFIQUE 
 

Appréciation sur la production scientifique de l’unité 
 

Le Clersé a une production scientifique importante, régulière et de qualité, avec, notamment 557 articles de 

revue à comité de lecture durant la période. Le dossier de publications témoigne d’un équilibre entre 

publications disciplinaires et interdisciplinaires et de la volonté d’améliorer la qualité des supports, même si 

l’effort doit être poursuivi, à l’international en particulier. Les doctorants participent activement au 

dynamisme scientifique avec l’appui de dispositifs propres. L’engagement dans la science ouverte est 

manifeste. 
 

 

1/ La production scientifique de l’unité satisfait à des critères de qualité. 

 

2/ La production scientifique de l’unité est proportionnée à son potentiel de 

recherche et correctement répartie entre ses personnels. 

 

3/ La production scientifique de l’unité respecte les principes de l’intégrité 

scientifique, de l’éthique et de la science ouverte. Elle est conforme aux 

directives applicables dans ce domaine. 

 

Points forts et possibilités liées au contexte pour les trois références ci-dessus  
 

1/ La production scientifique de l’unité satisfait à des critères de qualité. 

La production scientifique du Clersé est intense et régulière, avec plus de 1100 documents produits durant la 

période et une moyenne de 200 documents par an (excepté en 2020, marqué par une diminution du nombre 

de communications du fait de la crise covid). Cette production, avant tout exigeante sur le plan disciplinaire, 

permet au Clersé d’être bien identifié sur des thématiques économiques et sociales majeures (travail, emploi, 

inégalités), mais aussi largement reconnu du fait de son pluralisme théorique et méthodologique et sa capacité 

à structurer le dialogue entre sciences sociales. Cette capacité s’est d’ailleurs affirmée durant la période à 

travers l’organisation des colloques de l’AFS, de l’AFEP et du RIODD.  

 

La production scientifique comprend notamment 56 ouvrages (auteur et dirigés) et 557 articles dans des revues 

à comité de lecture, à la fois disciplinaires et interdisciplinaires, généralistes et spécialisées, dont 147 articles en 

anglais et une trentaine impliquant des doctorants. L’unité produit également de nombreux rapports et 

documents de travail, dans lesquels se distingue — compte tenu de la conjoncture — un rapport sur les 

subventions aux entreprises réalisé dans le cadre de l’agence d’objectifs de l’IRES.  

 

Enfin, les responsabilités éditoriales du Clersé dans des revues de référence sont à souligner (direction de la 

Revue Française de Sociologie ainsi que de 8 autres revues ; comité éditorial de 29 revues, dont deux 

internationales). 

  

2/ La production scientifique de l’unité est proportionnée à son potentiel de recherche et correctement répartie 

entre ses personnels. 

Il se dégage de la production prise dans son ensemble une répartition équilibrée des publications et documents, 

indiquant une dynamique très inclusive de la recherche au sein du Clersé. Il faut noter une activité intensive 

pour certains membres de l’unité. 

 

Plusieurs initiatives de l’unité sont à signaler pour assurer un soutien à la production scientifique de ses membres, 

notamment un soutien spécifique aux doctorants par des financements et un séminaire consacré à l’écriture 

d’articles, ainsi qu’un soutien aux collègues éloignés de la recherche pour les en rapprocher. Cette politique 

est par ailleurs subordonnée à une volonté de passer d’une croissance extensive à une croissance intensive des 



 

13 

 

publications, en sélectionnant davantage les meilleures revues. On note le nombre remarquable de thèses et 

d’HDR soutenues durant la période (respectivement 65 et 12). 

  

3/ La production scientifique de l’unité respecte les principes de l’intégrité scientifique, de l’éthique et de la 

science ouverte. Elle est conforme aux directives applicables dans ce domaine. 

L’unité est particulièrement concernée par la mise en œuvre du RGPD, au vu des thématiques abordées (un 

tiers des 52 projets instruits par la référente RGPD sont considérés comme « à risques » au regard des impacts sur 

la vie privée) et de la pratique partagée de l’enquête de terrain. L’UMR s’est dotée des compétences et des 

procédures pour y faire face. De manière originale, notamment, un séminaire sur l’analyse de terrains sensibles 

est prévu pour les doctorants. Par ailleurs, on note une augmentation significative du nombre de notices 

déposées dans HAL à partir de 2022 (le nombre de documents avec dépôt en open access sur HAL est passé 

de 179 en 2022 à 504 en 2023). 

 

Points faibles et risques liés au contexte pour les trois références ci-dessus  
 

1/ La production scientifique de l’unité satisfait à des critères de qualité. 

La production scientifique répond à des critères de qualité, si l’on s’en tient notamment aux articles. Cependant, 

les données élaborées par Lille Analytics (graphes « principales revues » et « 10 principales revues avec des 

articles en anglais ») font ressortir un dynamisme de publication plus accentué et plus internationalisé dans des 

revues économiques et socioéconomiques comparé aux publications dans les revues en sociologie, lesquelles 

sont par ailleurs moins généralistes. 

  

2/ La production scientifique de l’unité est proportionnée à son potentiel de recherche et correctement répartie 

entre ses personnels. 

La présentation des comptes rendus d’ouvrage dans l’ensemble « articles » brouille la lecture de la production 

scientifique de l’unité. 

 

La production scientifique est par ailleurs assez concentrée sur quatre revues (RFSE, DDT, Revue de la Régulation, 

L’Homme et la Société). Il est possible qu’il y ait là un risque pour le laboratoire, notamment du point de vue de 

l’internationalisation de ses recherches puisqu’il s’agit de revues très ancrées dans l’espace académique 

français. 

  

3/ La production scientifique de l’unité respecte les principes de l’intégrité scientifique, de l’éthique et de la 

science ouverte. Elle est conforme aux directives applicables dans ce domaine. 

Voir la remarque ci-dessus concernant les dépôts HAL. Le taux d’articles en open access (34 %) pourrait être 

amélioré. 

  

DOMAINE 4 : INSCRIPTION DES ACTIVITÉS DE RECHERCHE DANS LA SOCIÉTÉ 
 

Appréciation sur l’inscription des activités de recherche de l’unité dans la société 

 

Le Clersé est très actif sur le plan des recherches menées en lien et à la demande d’acteurs de la société 

civile, de l’ESS et de collectivités territoriales et d’État. Il l’est aussi dans la diffusion, vers un large public, des 

résultats de ses recherches à travers podcasts, expertises, publications et interventions médiatiques et sur les 

réseaux sociaux. Notons néanmoins le manque de partenariats avec les acteurs économiques (entreprises) 

et une diffusion des travaux essentiellement sur le plan national et surtout régional, quasiment pas à 

l’international. 
 

 

1/ L’unité se distingue par la qualité et la quantité de ses interactions avec le 

monde non-académique. 

 

2/ L’unité développe des produits à destination du monde culturel, 

économique et social. 

 

3/ L’unité partage ses connaissances avec le grand public et intervient dans 

des débats de société. 

 

Points forts et possibilités liées au contexte pour les trois références ci-dessus  
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1/ L’unité se distingue par la qualité et la quantité de ses interactions avec le monde non-académique. 

Le Clersé développe de nombreux partenariats avec le monde non-académique. Ils portent en particulier sur 

les questions socio-environnementales (rejoignant le thème transversal « Écologie et société ») et sur les questions 

de fracture sociale, dans les territoires ruraux, économiquement pauvres (classes populaires, chômage, 

isolement) et exposés sur le plan environnemental (risques d’inondation, de perte de biodiversité). Comme 

indiqué précédemment, le laboratoire est également associé à l’Institut Fédératif de Recherche sur le 

Renouveau des Territoires (IF2RT) centré sur les problématiques spécifiques aux enjeux de transition dans la 

région des Hauts-de-France. En plus des nombreux contrats de recherche, le laboratoire compte dix dispositifs 

CIFRE, dont cinq depuis 2022. 

  

2/ L’unité développe des produits à destination du monde culturel, économique et social. 

Outre le site Internet très bien fait et attractif du Clersé, on peut noter la série de podcasts « Fresques — les 

rendez-vous socio-éco du Clersé », qui se veut un outil de sensibilisation et de médiation scientifique, avec un 

épisode mensuel (enregistrement sonore et page descriptive référencée en bibliographie, six disponibles depuis 

le lancement fin 2023). Il est élaboré par l’IE chargée de la valorisation et formée au montage vidéo et à la mise 

en ligne de ce type de productions. 

 

Les membres du Clersé participent également à des dispositifs de valorisation déjà existants (Fête de la science, 

Journée de la MESHS, boutique des sciences de l’Université de Lille) et à la création de séminaires « hors les 

murs », tels « En ville(s) » au théâtre de la verrière de Lille. 

 

L’engagement du laboratoire dans une réduction de son empreinte environnementale (bilan carbone, 

désignation d’un référent, sensibilisation et formation prochaine de ses membres) peut être vu comme une 

démarche innovante et qui a valeur d’exemplarité (avec un impact sur les acteurs en lien avec le Clersé : autres 

instances de l’université, partenaires scientifiques, familles et proches des membres du laboratoire). 

  

3/ L’unité partage ses connaissances avec le grand public et intervient dans des débats de société.  

Il y a un véritable effort du laboratoire pour assurer une présence du Clersé dans l’espace médiatique, par des 

interviews ponctuelles, parfois récurrentes, avec notamment deux chroniques régulières (mensuel dans Le 

Monde et hebdomadaire sur France Culture), à la radio (139 participations), dans la presse écrite (351 articles) 

ou à la télévision (28). 

 

On peut également noter une présence sur les réseaux sociaux avec le compte X (ex-Twitter) du Clersé (depuis 

juin 2023) : il relaye les parutions dans les milieux non-académiques, ainsi que les grands événements 

scientifiques et publications du laboratoire. Bien que le nombre d’abonnés reste modeste (200 abonnés), 

certains posts atteignent plus de 1000 vues, ce qui assure une bonne diffusion. 

 

On compte aussi des interventions et expertises nombreuses (190), à destination de publics et dans des espaces 

très variés (associations d’usagers, de professionnels ou militantes, festivals, mouvements de jeunesse, 

fédérations et réseaux régionaux ou nationaux, notamment syndicaux, établissements de formation supérieure, 

espaces et instituts culturels, ou encore instances politiques — Sénat, Assemblée nationale, Cese, ministères, 

mairies, régions). Reliées aux travaux scientifiques menés au sein du Clersé, elles ont porté sur des questions vives, 

comme la gestion de la crise de la covid-19, les Gilets Jaunes, l’inflation, les conséquences de la guerre en 

Ukraine, etc. 

 

Les Podcasts sont également relayés sur les sites et réseaux sociaux des partenaires (Ademe, Ombelliscience) 

et un compte LinkedIn est à l’étude pour élargir la diffusion des connaissances au grand public. 

 

Points faibles et risques liés au contexte pour les trois références ci-dessus  
 

1/ L’unité se distingue par la qualité et la quantité de ses interactions avec le monde non-académique. 

Les interactions avec le monde non-académique restent dans la « zone de confort » de l’unité et ne témoignent 

pas d’une évolution pourtant nécessaire à l’analyse et à l’accompagnement des transitions écologiques, 

sociales et démocratiques. On note notamment l’absence de relations avec le secteur industriel et les 

entreprises de l’économie « classique », ainsi qu’un partenariat essentiellement ciblé sur les Parcs naturels pour 

les questions environnementales. De plus, les interactions avec le monde non-académique semblent surtout 

relever de démarches individuelles. Enfin, l’unité ne semble pas avoir mis en place un suivi des impacts des 

recherches réalisées sur les populations et milieux étudiés. 

  

2/ L’unité développe des produits à destination du monde culturel, économique et social. 

L’unité met en avant l’importance d’équilibrer les publications dans de grandes revues académiques et dans 

des revues davantage lues par la société, mais cette recherche d’équilibre ne semble pas organisée 

collectivement, au risque de ne pas perdurer. 
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3/ L’unité partage ses connaissances avec le grand public et intervient dans des débats de société. 

L’unité reste concentrée sur une diffusion régionale et nationale, sans étendre ses interventions aux pays voisins, 

à l’échelle européenne ou internationale. 

 

En dehors des interactions avec les enseignements universitaires, l’unité ne semble pas développer de projets 

pédagogiques à destination des publics scolaires. 
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ANALYSE DE LA TRAJECTOIRE DE L’UNITÉ 
 

Contrairement à de nombreuses unités traversées par le culte de la réussite individuelle, le Clersé est un véritable 

laboratoire marqué par une attention importante à la vie de laboratoire et la vie du laboratoire. De ce point 

de vue, le quarantième anniversaire du Clersé a donné lieu à une importante production événementielle, 

audiovisuelle (sous la forme de FRESQUES accessible sur YouTube) et textuelle, enrichissant la bibliographie de 

l’unité, relevant d’une excellente sociohistoire de la science. Ce retour témoigne d’une réflexivité collective, en 

restituant une dynamique de laboratoire dans un champ de la recherche plus ou moins favorable à la « jeune 

pousse » que fut cette unité. 

 

De manière très stimulante, cette auto histoire ne vise pas un culte du laboratoire, mais présente une dynamique 

relevant dans les premiers temps du fait social que constituent alors les créations d’unités de recherche en SHS, 

suscitées par la rencontre entre l’effervescence sociale des années 1970 et une floraison d’approches critiques 

dans les sciences sociales et économiques, suivant un mouvement qui distingue une époque traversée par la 

critique. Le lieu du Clersé va alors être la Cité scientifique bâtie de toute pièce à Villeneuve d’Asq dans les 

années 1960, à partir de la rencontre de sociologues politiques, du travail, d’économistes marxistes, 

néokeynésiens et sans doute déjà un peu politiques, en agrégeant les sciences sociales autour de ce couple 

prometteur de la sociologie et de l’économie, ramené, par une contraction qui rend la chose mystérieuse, à la 

« socio-économie ». 

 

Cet anniversaire devient alors l’occasion de revenir sur une histoire qui n’était pas écrite, entre l’hégémonie 

progressive d’une économie standard orientée vers la pureté et, par-là, hostile à tout mélange disciplinaire, et 

un laboratoire qui prend progressivement consistance, en épurant sa structure autour de quelques axes. Les 

années 2010 sont alors décisives, dans cette cristallisation après que le spectre de la « désumérisation » pour 

cause d’impureté économique a été écarté en 2009. Jusque-là produit de son environnement scientifique, le 

Clersé allait également en devenir un acteur en prenant une part active à la reconstruction d’une économie 

hétérodoxe par son investissement dans l’Association d’économie politique. Sociologie et économie se 

confortent ici et contribuent à fortifier la singularité que produit leur rencontre, tant dans la recherche que dans 

les enseignements professés dans le cadre là encore singulier d’une Faculté des Sciences Économiques et 

Sociales, à laquelle sont venus s’attacher les territoires. 

 

La relation qui s’est nouée entre recherche et enseignement gagnerait à l’avenir d’être plus explicitée, 

développée et cultivée, en envisageant les fertilisations croisées que donne à imaginer l’intrication de la FASEST 

et du Clersé, ces deux institutions « socio-économiques ». Par exemple, un manuel de socio-économie à usage 

des licences de sociologie et d’économie, voire des publics scolaires et enseignants du secondaire ? 

 

Dans le quinquennat en évaluation, c’est d’abord la structuration de la recherche autour de trois axes qui 

mérite d’être soulignée : 

L’axe 1 vise les « ancrages du politique », dans une perspective « anthropo-sociologique » privilégiant l’enquête 

sur des terrains tels que les villes, la question urbaine, le corps et le genre ou encore les « rapports sociaux de 

genre », sans oublier la déviance et la délinquance. Cet axe est international par ses méthodes, porté par le 

regard lointain des anthropologues, qui le mène de la France au Népal, à l’Afrique du Sud ou au Brésil (entre 

autres). La nouvelle dénomination adoptée pour le prochain quinquennat « ordres et désordres » permet de 

souligner la part de violence qui traverse ces objets. 

L’axe 2 « mondes du travail, mondes privés » se présente davantage comme un point de rencontre entre 

sociologie et économie, autour d’objets tels que le travail, l’emploi, la formation, l’autonomie dans l’aide à 

l’enfance et les enquêtes CARE du grand âge. On y trouve des projets de recherche, des écritures d’articles, 

des encadrements de thèses liant sociologie et économie. Une ouverture très originale vers des terrains africains 

est à noter. 

L’axe 3 « économies et sociétés : développement, richesse, innovation, régulation », vise la soutenabilité du 

système économique et social, à partir d’un ancrage dans l’économie hétérodoxe. On notera ici des travaux 

importants sur la financiarisation, comme un rapport sur le subventionnement des entreprises (200 milliards € 

annuellement) réalisé pour l’IRES, mais aussi la poursuite d’une recherche en histoire de la pensée économique 

dans laquelle il faut compter un intérêt pour la philosophie économique, où figure en bonne place l’œuvre de 

Karl Polanyi. Enfin, une attention est portée aux questions de développement et de dynamiques de territoires. 

Cette structuration de la recherche a été une source de productivité scientifique, qui s’est manifestée à travers 

un nombre relativement constant de publications par rapport au précédent quinquennat, mais avec une 

internationalisation plus grande. 

 

L’évolution des effectifs montre une certaine stabilité, mais une progression des grades (+ 1 professeur, + 2 

directeurs de recherche du CNRS) rééquilibre légèrement la part de « rang A » par rapport aux « rangs B » : cela 

suggère que la dynamique scientifique du quinquennat a été aussi relativement profitable aux agents, en 

étoffant la capacité d’encadrement doctoral. 
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Pour les horizons envisagés dans le quinquennat à venir, on peut penser que le Clersé est bien armé, tout en 

interrogeant les deux problématiques transversales envisagées. Peut-être faut-il y voir l’occasion d’étoffer les 

relations entre les axes, mais en précisant leur portée dans des champs largement parcourus par ailleurs. 

 

Dans cette histoire du Clersé que le Clersé a lui-même engagée, interviennent aussi des réalisations profitables 

à l’ensemble des communautés scientifiques concernées comme la plateforme universitaire de données lilloise, 

ou encore le développement de revues parmi lesquelles on compte la Revue française de socio-économie qui 

s’est imposée à un niveau national, voire international. Il faut souligner également l’engagement d’une 

chercheuse dans les fonctions de directrice de la Revue Française de Sociologie. À cela s’ajoute 

l’appartenance aux comités de rédaction de la « European review of service economics and management », 

de Développement durable et territoires, de Mondes en développement. 
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RECOMMANDATIONS À L’UNITÉ 
 

Recommandations concernant le domaine 1 : Profil, ressources et organisation 

de l’unité 

 

Si le dialogue entre économie et sociologie est au cœur de cette « socio-économie » à laquelle le Clersé se 

trouve attaché, les recherches menées dans les domaines de l’anthropologie et de la démographie font 

preuve, elles aussi, d’un dynamisme important et pourraient faire l’objet d’une pratique de rencontre plus 

systématique et plus visible avec la sociologie et l’économie. 

 

La grande imbrication entre le Clersé et la FASEST se traduit dans la pratique de l’enseignement, comme le 

comité l’a découverte dans les échanges avec la direction et la visite. Ce constat conduit à suggérer de donner 

une visibilité plus importante à la forte osmose entre recherche et enseignement, en envisageant des 

productions à la fois scientifiques et pédagogiques, mais aussi en valorisant davantage le pluralisme 

méthodologique pratiqué dans l’unité (approches qualitatives et quantitatives, analyse de réseaux, etc.). 

 

Le projet de constituer deux problématiques transversales pour le prochain quinquennat autour de « genre et 

sociétés » et « écologie et sociétés » est le fruit d’une délibération menée dans le CDL, en prenant appui sur les 

apports des trois axes qui fédèrent les recherches du Clersé. Il faudrait toutefois veiller à ce que cette opération 

ne se traduise pas par une multiplication des axes, qui affaiblirait la cohérence à laquelle est arrivée l’unité, tout 

en situant davantage les apports attendus de ces axes dans les champs couverts et au regard des travaux 

développés par ailleurs. 

 

Recommandations concernant le domaine 2 : Attractivité 

 

Le Clersé constitue un des pôles principaux pour les SHS dans les Hauts-de-France, son dynamisme attire de 

nombreuses candidatures CNRS et il serait bon que les affectations de chercheurs CNRS se poursuivent à un 

rythme proche de l’année 2024. 

 

Le Clersé donne une place importante à une recherche sur projet avec des organismes de la société civile et 

de l’État, ou au sein du site i-site de l’Université de Lille, ce qui se traduit par des besoins importants d’appui à la 

recherche en matière de gestion des ressources propres. Il organise de nombreuses manifestations scientifiques. 

Il convient donc de veiller à la pérennité, au renouvellement et au développement de l’équipe des 

gestionnaires et des personnels supports requis pour la tenue de grandes manifestations, ainsi que pour la 

valorisation des interventions publiques des membres du laboratoire. 

 

Une ouverture plus importante de la recherche au-delà des frontières, avec la Belgique ou l’Allemagne, pourrait 

faciliter le portage de projets européens. 

 

Recommandations concernant le domaine 3 : Production scientifique 

 

La production scientifique de l’unité est très soutenue, tant dans le domaine des articles et des ouvrages, que 

dans celui des colloques et de la participation à des colloques. Elle traduit une internationalisation des supports 

de publication, mais avec des différences sensibles entre sociologie et économie. Cela conduit à suggérer, en 

sociologie, une stratégie de publications un peu moins polarisée et plus ciblée sur des revues généralistes et 

internationales. 

 

Recommandations concernant le domaine 4 : Inscription des activités de 

recherche dans la société 

 

Le Clersé est incité à suivre dans la durée les impacts de ses recherches sur les plans sociaux, économiques et 

environnementaux et à accompagner les changements engagés auprès des milieux et populations étudiés. 

Ses partenariats auraient de plus intérêt à être élargis au secteur industriel et aux entreprises « classiques » au vu 

des enjeux de transition régionaux, ainsi qu’à des acteurs plus divers et plus innovants sur le plan des questions 

environnementales. 

 

En plus de la diffusion régionale et nationale existante, l’unité gagnerait à réfléchir à des manières de valoriser 

ses travaux à l’international, là où la comparaison pourrait constituer un atout, notamment à destination de ses 

voisins belges. Elle pourrait également développer des initiatives envers les populations scolaires. 
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DÉROULEMENT DES ENTRETIENS 
 

DATE  

Début : 15 octobre 2024 à 8 h 

Fin : 15 octobre 2024 à 18 h 

Entretiens réalisés : en présentiel 

 

PROGRAMME DES ENTRETIENS 

 
 

 
 

Déroulé de l’entretien en présentiel de l’UMR 8019 

CENTRE LILLOIS D’ÉTUDES ET DE RECHERCHES 

SOCIOLOGIQUES ET ÉCONOMIQUES 
(CLERSE) 

le 15/10/2024 
 

Tutelles : Université de Lille, Centre National de la 

Recherche Scientifique (CNRS) 

 
 

CAMPAGNE D’ÉVALUATION 2024-2025 — VAGUE E 

 
 

  
Composition du comité de visite : 

Président : M. Claude Didry 

Experts : 

M. Gilles Bastin (CNU19) 

Mme Yuna Chiffoleau (vice-présidente) 

Mme Christine Daussin (PAR) 

Mme Aurélie Jeantet 

M. Renaud Métereau 

Mme Pascale Moulevrier 

 

 

Conseiller scientifique,  Bernard Moizo 

   HCÉRES, SHS Domaine 3, Le monde social et sa diversité  

    

 

14/10   Diner de Travail du Comité avec le CSP 

 

15/10   Entretien en présentiel : Clersé — Bâtiment SH2 Cité Scientifique — Université de  

   Lille — 59655 Villeneuve d’Ascq Cedex 

 

8 h 30 - 8 h 45   Réunion de démarrage du comité d’experts à huis clos en présence du CSP  

  

8 h 50 - 9 h 10     Entretien à huis clos avec la direction de l’unité  

   M. Richard Sobel & M. Gilles Chantraine 

 

9 h 15 - 10 h 25 :  Séance plénière, en présence de l’ensemble de tous les membres de l’UR, permanents, 

   émérites, associés et doctorants, post doc, CDD, et représentants des tutelles 

https://www.google.com/url?sa=t&source=web&rct=j&opi=89978449&url=https://www.u-picardie.fr/&ved=2ahUKEwic1_WMm5qIAxVPQ6QEHcovK5wQFnoECAgQAQ&usg=AOvVaw1SNPrrcwxcS8xQI4GWrooG
https://www.google.com/url?sa=t&source=web&rct=j&opi=89978449&url=https://www.u-picardie.fr/&ved=2ahUKEwic1_WMm5qIAxVPQ6QEHcovK5wQFnoECAgQAQ&usg=AOvVaw1SNPrrcwxcS8xQI4GWrooG
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10 h 30 - 11 h 10 : Entretien à huis clos avec les Personnels d’Appui à la Recherche 

 

11 h 10 - 11 h 25   PAUSE 

        

11 h 25 – 12 h 25  Entretien à huis clos avec les personnels chercheurs et enseignants-chercheurs  

   statutaires de l’UMR 

    

12 h 25 - 12 h 40   Réunion du comité d’experts à huis clos en présence du conseiller scientifique 

   

12 h 40 - 13 h 30  Pause repas 

13 h 30 - 14 h  Entretien à huis clos avec les représentants des tutelles (10/15 mn par tutelle) 

   Mme Sandrine Maljean-Dubois DAS CNRS (en visio) 

   M. Olivier Colot & Mme Sandrine Chassagnard-Pinet VP Recherche Université de Lille 

 

14 h 5 – 14 h 45   Entretien à huis clos avec les doctorants et post-doctorants, jeunes docteurs, CDD 

 

14 h 50 – 15 h   PAUSE 

 

15 h – 15 h 30      Entretien à huis-clos avec la direction de l’UMR 

   M. Richard Sobel & M. Gilles Chantraine 

 

15 h 35 – 16 h   Réunion du comité d’experts à huis clos en présence du conseiller scientifique 

   

  

16 h 15   Fin de l’entretien en présentiel 
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OBSERVATIONS GÉNÉRALES DES TUTELLES 
 

 



— 
Direction générale déléguée 
Recherche et valorisation 
 

 
 

 
 

—  
Université de Lille 
Cité scientifique 
59650 Villeneuve d’Ascq  
 
www.univ-lille.fr 
 

 

Les vice-présidents recherche de l’Université de Lille 
 
à 
 
HCERES - Département d'Evaluation de la Recherche  
 

Lille, 10/01/2025 

Direction générale déléguée 
Recherche et valorisation 
Direction d’Appui à la Recherche 
 
 
Affaire suivie par :  
 
Directeur 
jean-francois.delcroix@univ-lille.fr 
dar-structurespartenariats@univ-
lille.fr 
T. +33 (0)3 62 26 91 35 
 
— 
 

Objet : Courrier d’observation de portée générale Université Lille DER-PUR260024845 
 
 
 
 
Chère, Cher collègue 
 
L’université de Lille tient tout d’abord à remercier le comité de visite HCERES pour l’attention 
qu’il a portée au travail mené par l’unité  et pour la qualité de l’évaluation qu’il a produite.  
 
Le comité de visite a été l’occasion, pour la direction et les membres de l’Unité de Recherche et 
pour les tutelles, de répondre aux interrogations des experts, dans un esprit constructif dont il 
faut se féliciter.  
 
Les recommandations émises dans le rapport d’évaluation seront précieuses pour le 
déploiement du projet de l’unité lors du prochain contrat. 
 
Vous trouverez ci-joint un relevé d’erreurs factuelles dont nous sollicitons la correction en vue 
du rapport définitif. 
 
Nous vous prions de croire, chère collègue, cher collègue, à l’expression de notre considération 
distinguée. 
  

Pour le Président et par délégation, 
Les Vice-Présidents Recherche de l’Université de Lille 

 
 

                                           
 
 

Olivier Colot   Sandrine Chassagnard 
 

  

mailto:jean-francois.delcroix@univ-lille.fr


Les rapports d’évaluation du Hcéres 

sont consultables en ligne : www.hceres.fr 

 

Évaluation des universités et des écoles 

Évaluation des unités de recherche 

Évaluation des formations 

Évaluation des organismes nationaux de recherche 

Évaluation et accréditation internationales 

 

 

http://www.hceres.fr/
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